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Plan général  La surface totale du parc 
à aménager est de 1,9 hectares. Cela 
comprend la Pointe de la Jonction ain-
si que la promenade le long du sentier 
des Saules, ce qui donne au périmètre 
du parc une forme inhabituelle. Ainsi, 
les chemins existants sont maintenus le 
long du Rhône, de la buvette existante 
à la Pointe, ainsi que le chemin bas le 
long de l’Arve.

Pendant des siècles, la dynamique des 
deux rivières a dessiné des tresses et a 
tracé des îles dans cette plaine alluviale. 
Ces motifs sont réinterprétés dans le 

parc. Entre les cheminements 
qui suivent la forme fluide de 
l’eau, prennent place des zones 
aux plantations et usages divers. 
Il y a des « Îles à linges » pour le 
prélassement du côté du Rhône, 
des « Îles bosquet » qui accueil-
leront une plus grande densité 
d’arbres et des « Îles jardin » qui 
permettront de pérenniser le jar-
dinage collectif. 

Objectifs  Pour que le parc puisse se dé-
velopper, il est nécessaire d’amener de 
la lumière, de dégager le ciel, de rendre 
le sol perméable pour recréer un sol 
vivant et encourager une biodiversité 
végétale. Ainsi, la structure du couvert 
est réduite de deux tiers et 15 à 20% de 
la surface imperméable est maintenue. 
Cette transformation permettra au site 
de reverdir en conservant un espace de 
loisirs protégé en toutes saisons. La tôle 
des couverts est remplacée par des pan-
neaux photovoltaïques pour produire 
l’énergie utilisée dans le parc. 

Surface plantée et prélassement  Le 
bord du Rhône est reverdi pour offrir 
des espaces de prairie et de plantations 
basses à proximité de l’eau. Des espaces 
de baignades sont ajoutés. Le cœur du 
parc accueille des surfaces engazon-
nées et des jardins exploratoires. Sur les 
bords de l’Arve, la ripisylve existante 
est agrandie et la biodiversité favorisée. 
Environ 180 arbres sont plantés (arbori-
sation par des essences diverses) et tous 
les arbres existants sont maintenus. 

En captant l’eau de l’Arve et du Rhône, 
le projet ambitionne d’offrir la fraicheur 
de l’eau des rivières dans le cœur du 
parc. Deux fils d’eau sont nouvellement 
conçus : le « Petit Rhône » offre un sup-
port de jeux sécurisé alors que la « Petite 
Arve » permet l’irrigation des jardins.

Des services liés à la baignade et aux 
activités sportives dans le parc sont 
ajoutés : toilettes, douches et casiers. 
Le bâtiment de la Pointe sera rénové : 
le programme reste à définir mais il ac-
cueillera également des services. Le ca-
noé club sera déplacé et une plus grande 
base nautique sera construite à l’entrée 
du parc Avenue de la Jonction.

Dépollution  Dans la mesure du pos-
sible, le sol est dépollué sur place par 
phyto- et mycoremédiation, c’est-à-dire 
par des plantes et des champignons. Le 
parc accueille des surfaces d’expéri-
mentation pour l’amélioration des sols 
et des tests de dépollution.

En 2024, ce plan 
et tous les rapports des 

ingénieurs seront rassem-
blés pour déposer l’autorisation 

de construire auprès des différents 
services du Canton de Genève.

011023_GAZETTE_N5.indd   7011023_GAZETTE_N5.indd   7 01/10/2023   15:5201/10/2023   15:52



la gazette du parc  ○  №5 novembre 2023� parcjonction.ch  8

Obscurité 
ou lumière ? 
Un enjeu 
pour 
la faune !
La prise de conscience face aux dangers 
de l’éclairage artificiel est relativement 
récente. L’urbanisation, souvent présentée 
comme la cause principale 
de perte de biodiversité, a moins 
d’influence sur la présence 
et l’activité des chauves-souris 
que l’éclairage nocturne. 

Par Loren Manceaux, chiroptérologue, CCO Genève / SOS Chauve-souris

Malgré l’intérêt grandissant 
pour cette problématique, 
les émissions lumineuses ne 
cessent de croître. En Suisse, 
les émissions lumineuses di-
rigées et reflétées vers le ciel 
ont plus que doublé au cours 
du dernier quart de siècle 
(OFEV, 2021). La lumière 
artificielle contribue donc à 
la mise en danger des chirop-
tères (chauves-souris) et de la 
faune nocturne de manière 
générale.

Le Centre de Coordination 
Ouest pour l’étude et la pro-
tection des chauves-souris 
de Genève (CCO-GE) œuvre 
pour la conservation des 
chiroptères dans le bassin 

genevois depuis plus de qua-
rante ans. Le centre a parti-
cipé à une grande étude des 
« connectivités écologiques ». 
Le but est d’accompagner les 
communes dans l’identifica-
tion, la restauration et la pré-
servation de la trame noire 
à une échelle locale. La res-
tauration de la trame noire 
est en effet indispensable à 
la conservation des espèces 
et notamment à celle des ani-
maux nocturnes, y compris 
en Ville de Genève.

La pointe de la Jonction se 
trouve à l’intersection de 
deux corridors d’importance 
à l’échelle transfrontalière 
pour le déplacement de la 

faune. Pour que ces couloirs 
soient fonctionnels pour la 
faune nocturne (dont les 26 
espèces de chauves-souris 
présentes sur le canton), la 
restauration d’une trame 
noire est indispensable à la 
Pointe. Cela pose la question 
du besoin en éclairage, de la 
localisation des luminaires 
et la durée de leur utilisation. 
Il s'agira aussi de faire les 
bons choix de lampes, per-
mettant ainsi d'ajuster et de 

réduire fortement l'impact 
de l'éclairage sur la biodiver-
sité qui nous entoure.
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Par Florence Colace, éclairagiste 
(Ville de Genève), Marion Noel et Joseph Frey, 
éclairagistes, (LEA Lighting)

En 2021, la Ville de Genève a révisé son Plan 
lumière. L’objectif de cette révision est de 
mieux prendre en compte les enjeux essen-
tiels liés à la préservation de la biodiversité, 
tout en veillant attentivement à l’améliora-
tion de l’éclairage accompagnant les usagers 
et usagères, en particulier pour les déplace-
ments à pied et à vélo.
 
Grâce à un travail conséquent mené avec 
l'HEPIA (Haute école du paysage, d'ingé-
nierie et d'architecture de Genève), l'OCAN 
(Office cantonal de l'agriculture et de la na-
ture) et des expert·e·s en biodiversité, une 
trame noire a été identifiée sur l’ensemble du 
territoire communal. Cette carte est le point 
de départ de l’ensemble de la révision du Plan 
lumière de la Ville.

Plusieurs étapes ont permis de cartographier 
la trame noire à l’échelle de la ville.

LA 
TRAME 
NOIRE

Qu’est-ce que la 
trame noire de la Ville 
de Genève ?

D’abord, les zones d’obs-curité déjà présentes sur le territoire et non im-pactées par l’éclairage arti-
ficiel, ont été identifiées. Elles constituent les réservoirs noirs. Il s’agit des espaces où la biodiversité est la plus abondante et variée.

Finalement, 
les déplacements 

potentiels des chiroptères 
(chauves-souris) viennent com-

pléter les deux couches précédentes 
et indiquent à quels endroits le terri-
toire nocturne est interrompu à cause 

de l’éclairage. Ces corridors biologiques 
sont nécessaires aux déplacements de la 

faune, entre les réservoirs noirs. La carte 
de la trame noire permet ainsi d’identi-

fier les lieux dans lesquels des recom-
mandations particulières doivent 

être appliquées en matière 
d’éclairage artificiel.

Deuxièmement, 
les ensembles 

écologiques existants – 
les trames végétales (vertes) 

et aquatiques (bleues) – ont été 
superposés à ce diagnostic, pour 

permettre d’identifier les en-
droits impactés par l’éclairage 

artificiel. Ce sont les zones 
de conflits, où la biodiver-

sité est affectée par 
l’éclairage.
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Entre urbanothérapie et 
massage aux pierres chaudes 
du Rhône et de l’Arve, ce re-
groupement de balnéo-sta-
tions invite à s’allonger sur 
la plage de sable de notre 
quotidien, à se baigner dans 
la source chaude de nos certi-
tudes et à laver nos péchés à 
40 degrés Celsius. Un gom-
mage urbain à base de rites 
initiatiques purificateurs, 
d’homélie pour peaux mortes 
et de hammam du pardon. 
Cette cure thermale cherche 
dans les entremêlements af-
fectifs entre les usager·ère·s 
de la Jonction et leur terri-
toire des solutions et des al-
ternatives pour 
écrire le parc 
de demain.

Jouant avec 
les codes des in-

Jonctions au bien-
être, Bains Publics 

prodigue une séance 
détox au Parc 
de la Jonction. 

BAINS 
PUBLICS

Thalassothérapie urbaine

Par  
3615 Dakota

Pourquoi tenter 
d’expliquer avec des 

mots ce que l’on peut ex-
pliquer avec un câlin 

et un hammam ?

Tantôt 
rare, miné-

rale, oppres-
sante, rafraîchissante, 
potable, relaxante, douce, 
salée, profonde, stagnante, 
revitalisante, gazeuse, puri-
ficatrice, bénite, dormante, 
chaude, froide, usée, cou-
rante, plate, sacrée… Bains 
Publics distille l’identité du 
Parc de la Jonction et l’eau 
qui nous constitue, pour 
chercher comment mieux 
vivre ensemble. En prenant 
l’eau comme fil conducteur, 
Bains Publics change le 
bien-être en acte politique, le 
territoire en espace relation-
nel et propose de se mettre à 
l’eau pour interroger l’identi-
té des choses, notre relation 
au monde et nos manières de 
l’habiter. Se baigner, vivre et 
être ensemble, tou·te·s dans 

le même bain.

Cette opé-
ration d’extrême 

bien-être réconcilie 
l'être humain moderne 

avec sa faune et sa flore et se 
débarrasse de la notion d’environ-
nement pour embrasser un écosys-
tème englobant nous et les choses. 

Pour ne plus penser le monde 
sous forme de différencia-

tion, mais sous forme 
de reliance.

Micro-chantier « Bains- 
publics et usages hivernaux »

vendredi 27 
et samedi 28 octobre 2023 
16 –20h

dimanche 29 octobre 2023 
14 – 18h

Installations balnéaires 
en libre accès

À partir de 7 ans 

Amenez vos maillots 
de bains, votre apéro 
et le pique-nique
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Reprenant la 
fonction poli-

tique des Bains 
publics romains, cette 
agora thermale invite 
castors, riverain·e·s, ri-
vières et baigneur·euse·s 
à un débat philosophique 
et sensible en jacuzzi. 
Une zone de diplomatie 
inter-espèces prônant 
l’horizontalité des sa-
voirs en maillot de bain. 

Cette aventure sera l’oc-
casion de venir sonder si 
les fleuves et les rivières 
ont une âme et si celles-ci 
peuvent être reconnues 

juridiquement.

E nt r e  A q u a r a o k é  e t 
dégustation de rivière, 
cette thalassothérapie 
agit sur nos représenta-
tions du monde et libère 
les tensions du vivre en-
semble. Une escale aqua-
tique dans nos quotidiens 
pour ressourcer nos inti-
mités sensibles.
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« Un lieu n’existe 
pas en soi, il existe 
par la relation 
que l’on entretient 
avec lui. »

3615 
DAKOTA 

« Face au nihilisme, à l’incroyance et à la négation du 
monde, que peut faire l’artiste, sinon fabuler des mondes, 

inventer de nouvelles figures du vrai qui ne cessent 
de défaire l’identité et la forme du vrai, engendrer 

de nouvelles possibilités de vie, faire jaillir du nouveau 
et des reliefs dans le nouveau ». 

P. Montebello.

Parce que nous sommes plus fort·e·s à plusieurs et que 
nous n’aimons pas partir seul·e·s en vacances, 3615 
Dakota se définit comme une personne et cent-mille. 
C’est en cela que nous sommes aussi et avant tout 
un collectif. Le « réel » est notre terrain de jeu. 
Nous considérons celui-ci comme un ensemble de 
couches de croyances, de récits et de perceptions 
portées collectivement sur le monde. Ces strates 
sont pour nous des territoires avec leurs règles, 
leurs forces et leurs faiblesses, que nous aspi-
rons à conquérir. Et comme nous aimons les 
histoires d’aventures et de cosmonautes, nous 
cherchons à bâtir des ponts entre eux et à y 
trouver des points de concordance pour par-

ticiper à la mise en œuvre d’une réalité publique 
vivable et partagée. 

Par « réalité », nous entendons ce grand fourre-tout séman-
tique dont chacun se réclame sans trop savoir de quoi il en 
retourne. C’est dans ce grand mille-feuille de récits et de 
croyances que nous établissons nos actions. Notre mode opé-
ratoire consiste à créer des situations, des contextes, des nou-
velles croyances et à les rendre suffisamment crédibles pour 
qu’elles puissent être intégrées dans le système de pensée et 
changer la vie des gens, tout cela en vue de créer des alter-ré-
alités où il ferait bon se réunir les soirs d’orages.
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Contacts

Programme détaillé 
parcJonction.ch

Inscriptions et infos  
contact@parcJonction.ch

Coordination éditoriale 
Berthet & Post  
Illustration  Popy Matigot  
Design graphique  
Laure Rogemond ©2023

Impression  CMAI — Ville de Genève

colophon

Équipe mandataire

 
Conception de l'aménagement 
et pilotage à la place de Architecture 
et pilotage  Aleth de Crécy — uniola

Micro-chantiers et programmation 
culturelle  Marie-Avril Berthet 
et Frédéric Post — Berthet & Post 

Aménagement hydraulique 
Philippe Heller — Hydrique Ingénieurs

Acoustique  Thomas Juguin 
— BATJ Acoustique

Coordination communautaire 
Sonia Miny et Jérôme Mallon 
— AIDEC

Éclairage  Marion Noel et Joseph 
Frey — LEA Lighting

Ingénierie civile  Alexandre Rouvez 
— ZS Ingénieurs SA

Environnement et pédologie 
Eric Säuberli — CSD Ingénieurs

 
Mandant

 
Ville de Genève / AGCM 
Cheffe de projet  Roselyne Brondex

Avec les précieuses contributions

 
Cuisine collective  Byungseo Yoo 
et Vanessa Urben 
— Fermentation Friends

Conseil faune et pollution lumineuse 
Loren Manceaux — CCO Genève / 
SOS Chauve-souris

Eclairage  Florence Colace — AGCM / 
Ville de Genève

Projet artistique pour l’usage 
nocturne  Jean-Daniel Berclaz 
— Musée du Point de Vue

Ingénieur environnement 
et dépollution  Houssam Rankoussi 
— EDAPHOS Enginering

Projet artistique pour 
accompagner la dépollution 
et le réemploi de matériaux 
Andréas Kressig

Projet artistique pour l’usage 
hivernal  Compagnie 3615 Dakota

Micro-chantiers à venir

 
27, 28 et 29 octobre 2023  
Bains Publics — Thalassotérapie 
urbaine par 3615 Dakota 
 
vendredi et samedi  16 — 20h 
dimanche  14 — 18h.  
 
Prenez vos maillots et 
vos planchettes apéros ! 

Automne 2023 - printemps 2024 
Tests dépollution 
& réusage des matériaux

Printemps 2024 
Co-plantation paysagère

Printemps 2024  
Circulation & limites du site

Vos prochains rendez-vous
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